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Au sujet de Davel, M. William Charriere de Severy a aj oute

que dans une lettre au lieulenant-gdndral Charles de Chandieu. qui
lui avait raconte l'equipee de Davel, Louis-Auguste Bourbon, due
du Maine (fils bätard de Louis XIV et de Mme de Montespan),
eolonel general des Suisses, qualifie la tentative de Davel
« d'une extravagance concertee avec personne », et n'en fait plus
mention, ce qui montre que la tentative de Davel n'a pas remue
profondement ses contemporains.

La famille Langin est eteinte. Contrairement ä ce qui a ete

annonce en son temps, le nomme Henri Davel, presente lors de

son deces, il y a quelques annees, comme le dernier descendant
du heros vaudois, n'etait pas un descendant du major, puisque
ce dernier n'a pas ete marie.

** *
Au milieu du XIe siecle, Falco de Grandson, ne pouvant obte-

nir de son pere la main d'Adelai'de, fille de Barthelemy, con.te
de Roussy, qui fut eveque de Lens (les eveques de Lens por-
taient la sainte-ampoule au sacre des rois de France), enleva le

pere et la fille dans un guet-apens, probablement ä La Sarra et

obtint son consentement au mariage. Ce fut un « beau mariage *>,

car les ascendances de la mariee remontaient, par le pere, a

Charlemagne, ä Henri l'Oiseleur; par la mere ä Rodolphe Ier,

roi de Bourgogne transjurane, et ä Hugues Capet; l'enlevement
du beau-pere par son futur gendre, de la maison de Grandson,

qui devint ainsi beau-frere du roi d'Aragon, a eu pour
consequence indirecte la fondation de l'Abbaye des Premontres et la

colonisation de la Vallee de Joux.
Cette histoire, contee avec l'esprit et l'enjouement qui lui sout

coutumiers, a valu ä M. Favey de vifs applaudissements.
Ouverte ä 2 1/2 heures, la seance a ete levee ä 4 h. 15.

SO CI ETE VAUDOISE D'HISTOIRE
ET D'ARCIIEOLOGIE

Seance du 13 fevrier 191S.

Presidence de M. Gilliard, president.
Ouverte a 2 h. la seance debute par la lecture du proces-

verbal, qui est lu et adopte. Puis 1'assemblee se leve pour honorer
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la memoire de deux societaires disparus : Mlle Louise Trevvaux, a

Lausanne, et M. Francois Roulier, a Yvonand. Trois admissions
sont prononcees : cedes de MM. Arnold Gachet, a Bioley-Orjulaz,
Rene Secretan et Carl Haff, ä Lausanne.

M.Julien Gruaz donne lecture de sa communication sur : La
?nedaille commemorative de FActe de mediation et du 14 avril, frappee
en 1812, sur l'ordre du Conseil d'Ftat et par decision du Grand
Conseil. M. Gruaz a reconstitue, d'apres les proces-verbaux des
deux assemblies, l'histoire dc la creation de eette medaille, ecu vre
du fameux graveur franca is Andrieu. Sur cc dernier et sur ses

eeuvres, tres nombreuses, M. Gruaz a foumi de tres interessante
renseignements.

M. Arnold Bonard parle de Jean-Theodore Rivier et FAnnie de la
misere. Se basant sur un livre paru reeemment ct non mis dans le

commerce, M. Bonard presente la biograpbie de J.-Th. Rivier. La
vie de ce bourgeois d'Aubonne fut mouvementee a souhait. 1 out
jeune, il s'etait destine au commerce. La Revolution le trouva a

Lorient, a la tete d'un important commerce. 11 v lit preuve du plus
pur jacobinisme, malgre une ressemblanee avec Louis XVI, qui
faillit lui coiitcr eher, le jour oil Ton ramena de Varennes, ä Paris,
l'infortune monarque. En 179p, Jean-Theodore vint s'etablir ä

l'ouest de Lausanne, dans la campagne du « Desert >- qu'il avait
achetee. II occupa plusieurs charges honorablcs, crea une « Caisse

d'epargne et de prevoyance >- qui subsiste encore aujourd'hui, et

rendit, lors de la fameuse annee de la misere, les plus grands
services ä son pays. Le Grand Conseil, dont il etait membre, ht men-
tionner le fait dans son Registre des proces-verbaux. II mourub
age de 71 ans, en 1821. Quelques historiens ont attribue a
Philippe Rivier l'acte patriotique de Jean-Theodore. M. Bonard a

done repare comme il l'a dit lui-meme, une erreur qui est aussi

une injustice ».

M. Meylan-Faure a retrace ensuite l'histoire de Saint-Triphon.
L'heure avancee l'a oblige a ne lire qu'une petite partie de son
travail interessant et tres nourri, il en communiquera la suite dans

une prochaine seance.
L'assemblee, qui avait vivement applaudi les Conferenciers, s'est

sdparec a 4 h. '/t.
M. P.
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